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ROUBAIX 
L'EXPOSITION 

; Artistes ^oubaisiens 
■LxpusitLon des Artistes Roubaisieiis, 
TaJle« üaiid la galerie Lhijardin, 14, bou- 
vxi de Paris, a été inaugurée diiman- 

malin, à di\ heures, devant une foule 
lb reuse d'invités. 

, Kusjène Motte, inaire, était présent, 
ure de MM. (i. Dewitte, adjoint au* 

»x-arts ; Albert Motte, Victor Cham- 
• et des membres de la comuatarsion or- 
J sa trice. 
i    Albert   Sonneville,     président   de   lu 
■nission, a    prononcé le discours sui- 

Monsirur ie Maire,    Monsieur l'Adjoint 
aux Beaux-Arts, 

Mesdames, Messieurs, 

Comité-Organisateur de cette exposition 
chargé de pzvndrs aujourd'hui la parole 
vous remercier. Monsieur le Maire, ainsi 

Monsieur l'Adjoint  aux Beaux-Arts,  d'a- 
b:en  voulu   honorer de  votre  présence 

utfuration   de   ce   Salon.     Vous   prouvez 
une lot« de plus l'intérêt que vous nor- 
l'idêe Rou Ii ai sienne, car, c'est bien pour 

îdre cette idée que notre exposition a été 
nisée. 
e de fois n'avons-nous pas entendu dire : 
n'y a pas d'artistes à Aoubaix > et cooi- 

parmi vous peut-être partageaient en 
cette opinion avant de pénétrer dans 
salle. Eh bien, sachons qu'il existe plus 

> artistes Roubajsiens qui chaque année 
Tient leur talent ri an s les Salons de la 
dé Nationale et de* Artistes Français. 
uniriez d'ailleurs cette galerie et vous 
! lierez comme nous que bten des villes 
a phis importantes que la nôtre ne sau 
:t réunir un pareil lot d'ceuvres d'art va- 
plus par la qualité que par le nombre 
pouvons donc affirmer sans craindre 

? démentis que Rouhaix ne s'est pas «jo- 
ue se créer une place enviée dans l'in- 

-ie et le Commerce, mai« aue se« enfants 
.cuvent avec succès quitté le terre à tem 
»xide question des prTx de revient pour 
suivre leur idéal artistique, 
xposltion de ce jour vous «et une preuve 
jante rie cet effort des nôtres vers la 
té et nous avor» la conviction que cet 

. sera encouragé et soutenu par loua les 
■s qui batten* à l^nisson quand U s*«it 
_>txe rhére Cité. ,, 
i   Messieurs, rappelons à nos collection 
* au'a n'est pas nécessaire de charcner 
Ars ee- «nils peuvent trouver plus avan- 
seinerm ciua eax et «MB* risquesjto txu- 
e   donnons un dérnenti au proverbe qui 
. Nul n'est prophète en son pays ». 

Ions no* artistes roabauviens oui seront 
neur de   notre   cité,   assurons  leur exis 
* oar l'achat de leurs travanx d art, ann 
* mîissent dMante» le chef-d'ceuvre cnr 
un en les faieant passer à la foeteri * 
üra. un nouveau fleuron a la couronne do 

isons le bien, Messieurs, non pas poorjü 
Naissance (cette vieille monnaie démo 
qui n'a plus coursj mais ^"fJ^ÎT 
Sence.   pour  notre   satialaçuon   P«~n 

Créons Vœuvre de protection des ArUs 
:oubalsiens, que chacon apporte, qui son 
ÏÏSSirqul *on obole, qui ses ràalions 

en assurer le toütuorinernent et nous 
iSunTusatisfaction du devoir accom- 

irons  l'attention   des  Mécène*  de  notre 

^Municipal!« est m ira» i 'M »«J^, 

de l'Art. Roukiix a le geH» « lac« « 

ÄÄer •» ad«««; *>££« 

toàJZSmi no« eno« e« ass.slan« a 

i'ÎTS^vi pour 1« »r.1«. **t» ■»" 

Eugène MoUe a eneuite vroponrt 
Ä. pour féliciter .« °W?**; 
^Tl'&cporttion et les encourir dans 

œuvre. 

— Lucien Lauphor, maire du 2* arrond-sse 
ment de Paris. 1.000 fr. — A Motte et Cie. 
Roubaix. 500 fr. — Anouvme. Id., 500 fir. — 
A. Robyc id., 500 fr. — Moue et Marquette, 
id, 500 fr. — César Lafache, id.. 500 fr. - 
Richard Burrel, id., 500 fr. — Anonyme, id.. 
500 fr.    —    L. Waugier LXitholt.  id.. 500 fr 
— Vincent Couain, Com Ines. 500 fr. — Dujar 
din frères, Rcrünaix, 500 fr — Crédit du >orrt, 
id., 500 fr. — Motte et Meillaesoux. id., 500 fr. 
— Pierre Duhamel, 50Ö fr. 

Rappeions au public Roubolsien la composi- 
tion de la Commission des Finances et Sous- 
criptions, qui, sous la direction de personoû- 
lltês «mirromment svm pat-biques, «'efforce de 
remplir sa délicate mission avec un zèle 
digne d'un sucré* éclatent  : 

Président : René Wibaux. Membres : A. 
Graveri. A. Dugueenc. F. B.irier. Gabriel 
Beulque. H. Hausier. Ed. ïî'eeb. Théo Cal- 
l<ens E. Catteau. Victor Catte.ain, A. Cuve 
Ler Ch. DebRme. J. Peuuirra. A liiert Des 
pre7. ri il. s D'Hallum 01«, v Dochansje, <>. 
Dumor.t G. DQVHIIPTS leAii De Rlckxe. <• >-r 

ro \ Rartncasuck, Huret Villain, Jnsewj Le- 
mnd lï"Tiri L—iw. \ae««en, Mob«*rt Pro« 
vost. C. W. Richardson. D. Salembier fils. 
Thibaut F.. TTuffaut, Charles Weil, Jacques 
W'.b&ux flls. 

IVeons enoore qu'aucune lettre sollicitant 
le don d'nn prix à offrir aux lauréats, réçla- 
niant un subside à auelque titre aue ce fût. 
n'a été adressée par le Comit<- d'organls-i- 
»iinn ou la dite Commission. LM ilemaiMl^ 
■mi été jusqu'ici et seront toujours formt liées 
nar de dévoué* cgnettoven*. agissant "lirec- 
tement et en personne au nam du • Tir natio- 
nal de  Roubaix >. 

Un auto IOUWISI fr is per oines 
ELLES SONT PEU OftltVEMENT 

BLESMES 
Cette nuit, vers minuil un quart, un auto 

sans lanterne et sans avertisseur arrivait 
a toute vitesse de la rue de la Gare vers 
in Grand'Rue. 

En face de la rue de l'Abreuvoir il ren- 
versa une jeune fille qui n'avait pas eu le 
temps matériel de se garer, Mlle Eugénie 
Vanovermeren, 20 ans, tissarande. rue des 
Arts, impasse Moeart, 3. Celle-ci fut aussi- 
tôt transportée presque évanouie à l'esta- 
minet du Plat d Or, Grand'Place. Elle ne 
porte pas de blessures apparentes, mais se 
p-lrint de vives douleurs dajis le bras gau- 

Arrivé ftrand'Rue, en face de la pharma- 
cie Descnodt. le même auto lit deux nou- 
velles victimes ; U renversa deux jeunes 
»en», MM. Auguste Mervielle. 23 ans, me 
Watt, 21, et l>on Coo!, 24 ans, rue des Vé- 
locipèdes, 8. Tout étourdis par leur ohute. 
ils furent conduits à l'eâtannnet Bergeren. 
Grand'Plaee, où M. le docteur Lepoutre 
vint leur donner des soins. Hs ne sont uny 
Brièvement atteints : le premier se plaint 
de douleurs dans le côté droit, le second a 
une plaie à 1'cPil droit et au genou droit. 

On n'a pas pu voir le numéro de l'auto. 

SUCRE 
tond le mieux et *K0* 

BEGHIN 
le *kis 

Fête annuelle 
du Tir Fraaoais 

S AU V JUIN  1110 

™UB rtnareuse cité, les »ppel« adresbés 
a^SS? 5^TDii«ies«ttori «P«~™ '»: 
°aX renïïimot toujours les échos le» 

JST^Sise  DatriOCqTie ou le »»J i de 
5£ü iSïïSeÎT,Z^ui s'y  ^ouwr rt 

SîoVi la puis directe, les cœurs de um» 

^ ■'entrouMQi Ul^reieinent su btoé; 
ïeroèuv» po«»<llvie Pour 1« X- Fête 
tu. duTr Frmnoa». cette venté reçoit 
lu. écluunte des tonflrmstlons. Nous 
ons en luger psr la »muie mention de 
la"-u»T»    M»s.r.(«iuiiA   Ken«reu»v 

tonsentias au C*iit<! et recuerllies par 
es active Commissiou de^ Finances et 
.ripBons. 
1 P»il Watme-Beghiri, Roubaix, I.OX) fr 
icuw Kenard, id., I«» fr. — Anwnyme, 
I 00Ü *' — Georges Uenitte, id, 1.000 fr 
ompagrue du Chemin (le nr du Nord, 
fr — \   F et .V Motte. Roubaix. 1 MO rr 
lluldau et fils, id., Î.OSO fr. — Société 

ne de Peignage. id . IM» fr — »VJie 
ut id., 1.000 fr. — Auguste Lefraiicoi», 
1.UÜ0 fir. — Planguart frères, id., 1 000 fr. 

Grave accident de tramway 
Un frrave accident de tramway s'est pro- 

duit dimanche soir, sur la tirand'Plaae, 
en tece de la maison Rainmaert-Jea 

Un jeune homme de 16 ans. M. Henri 
Calteau, orpbeJin, demeurant chez aor. on- 
cle, rue Descartes, 37, a été tamponné par 
un car de la ligne F de Liüe a Roubaix, 
arrivant sur la Urand'Haice à 10 h. 35. 

Il a été renversé et a PU l'avant-brae 
droit écrasé sous la remorqué. 

Transporté à l'estaminet, Au Commerce, 
le blessé y a reçu les soins de M. le doc- 
teur Bernard qui a constaté une fracture 
compliquée de l'avant-bras. 

M. Gatteau a été conduit à minuit et de- 
mi à l'hôpital en voiture d'ambulance. 

Il raconte ainsi l'accident : Son ami 
s'était arrêté pour regarder les affiches 
du cinéma du Café du Centre ; M. Catteau 
l'avant devanoé, il l'aUeudit placé sur lç 
bord de la voie du tr*un, le dos tourné ù 
la rue Pierre-Motte. Il n'entendit pa» ui 
tramwav venant de cette rue, fut tampon- 
né par la motrice, fit quelques tours sur 
lui-même et retomba soir le rail au moment 
où pajwait la remorque qui lui écrasa le 
bras. U ne se sourient pas avoir entendu 
le timbre avertisseur du car. Le watunaii. 
M. Cuveüiez, afflrnw avoir fait fonctionner 
°on timbre et déclure ne i>as avoir aperçu 
le jeune ho«)une sur la voie. 

M. Lâché, commissaire de permanence, a 
ouvert une enquête. 

L'Autmklti général« d« la Mutuelle Ha- 
émue a eu lieu dimanche matin, à 10 heures 
et demie, dans ht grande j>alle de la rue de 
l'Hospice où •s'était donné nandee-vuos prés 
d'un iikiLUer de sociétaires do cet importani 
gT\>'jrpexii«3it   uiutuali^te. 

M. AoMBé Houriéett-u, piéatdetit d'hoimeur. 
arvaii aupreb de lui MM. Edouard l>uiroib, 
j.ri'srjeiu aetîT. les tnetzibres de la (.uimiii» 
»:on et MM. Ed. Duquesne, Jot>epli Wibaux 
et Mancet Uubrun, n^mbr«« dltoaifmeux. 

M. AchiBe RousaeiLU a proju/iicf une brève 
allocution \nniT < oïL-^tat^r la rnaivlw MMHh- 
liant**, la projïpeTit«; toujours croibsanie de 
la Mutuelle Nadaud. 

Puiï M >*niebA LKtorcq, v n.e-pr\-aident -h 
la Cornuusaion de ountr'Vle a durfuif lecture d> 
soi» rapport aniuud, faisant connaître l'excel 
lenae tenue de la caisse du trésorier et des 
livres du secrétariat. Il a remercié vivement 
de leur dévouement et de leur géni-rosite,' le 
ptésrident, k* administrateurs, les bienfn 
leurs, la V.lfe et le Département, 

M. m. Go"theJs, s*»crétaire céiit'-ral. a en- 
suite parte u> la situation de La SOLUIC Les 
nMKubr*« participa nia sont au noaun de 
'^ilH ; il y a 107 membres dliormeur, dojia- 
tçurs et honoraires. 

Abordant la qiK-stion d*1 l'as*urance en cas 
ilf> décéa, M. (■'"thaïs a lU-clur«1 qu»- si La to- 
. :.'t.' l'etairavranait ■-!:.' ménae un lieu d'avoir 
racoon a rnat, *?!l*- y aurait d*-ja crou.t un 
Mattr« de »».(KKJ fmrn s 

La aitulletl IliKinch-ne s'établil ronum'< suit: 
H*-, .-tu-fr. de l'an né«*.   '»^.674 fr,   82  ;  itepense* 
,b.09T fr. i*. Excédent il*> rarirtWw. (i.OTti fr. ?;». 
Enca-ishrC totale,  S2.127 li-. 9*. 

.\i. Dubois a succédé au secrétaire. Il a re- 
inoixie ctax qui avaient pannià à la société 
iiar leurs dans, de fêter dignement le X« an- 
aiversaire de la Mutuelle \*idaud et l-toKrip- 
tion de son -J.OOO" membre. 11 a annonce qu'on 
ne devait pas recourir a l'augmentation deb 
otisutions pour faire face aux nouvelle» dé- 

penses du sei vice médical, en raison de l'.rn- 
portante augmentation des sociétaires. 

M. Dubois, revenant sur la question do l'as- 
surance tii eaa de décès, ■ du But L>i Com 
mission ne l'était pas encore mlat a'accor 
sur le point de savoir «sa la société 1'e.n.tri 
prendrait el'.e-meme ; un« nouvelle déltné)- 
tion   üura   lieu  <t   une   décision sera   prise : 
la prochain« assambaat. 

En Mrniinant, M Dubois a annoncé qu'un 
exconion était organ t** a 1^; Panne pouf U 
3 Juillet, \A-~~ sociétaires qui voudront y i^iri 
cii-er ne dtvrastl payer M tout et pour tout 
que   Ü   fr.   fiO. 

L'asuftmhlée s'est se^Jarée à midi : une quët> 
im profil de deux soctétairos malades a pr<< 
dnit CS rsaacm. 

NE PAS OUBLIER, Mardi prochain 
3 Mai, que c'est la journée réclame mer 
suetle  de  la   Maison   Rammaert-Jeu,   t? 
Grando-Place. à Roubaix. — Le succès d- 
cette vente s'affirme de plus en plus 
cause des prix excessivement b3S auxque! 
sont offerts les coupons de Lainages, soient - 
et coton fajitais'e drapcii..: pour hommes 
A noter le UM armure sole Chanlecler poii' 
doublures à 1 fr. 45 le mètre, tou^t a fai" 
reniiirq'i-able. Actuelleni-eiit encore articles 
de Première Communion. En vue d'inven- 
taire prochain les prix réduits des article-« 
déclassés seiont maintenus pendant tout 
le mois. 

Le Carole S ten »graphique roubalalan dont 
on connaît l'rr-uvre de diffusion à l'tyard de 
la Sténographie et de la Dactylosrraphie. 
vient de trans forer son âiège socinl dans un 
local p'.us spaeieux : 47, rue Saint-Georges, 
au rez-de-chaussée. 

Union Mutualiste das Cantons de Roubaix. 
— Le Conseil d'Administration de l'Union 
Mutualiste des Cantons de IWubaix se réu- 
nira le mardi 3 mai, a S heures lit du soir. 
en son local : Café Fcelix. 10. place de la Li- 
berté. — Ordre du jour : Excursion des) Mu- 
tualistes  à la mer. 

Jésus intime, magnifique ouvrage — 
Jésus, par le Père Miuschler, brochure 
nouveJIe.   —  LECTURE   POPULAIRE,  M, 
Grande-Pue. 

Un« grande excursion à Liège <15 et 16 mai) 
— Le uNuio concours fédéral de la Ligue Va* 
locipodique beiffe ayant lieu, celte année, le^ 
13 et lti mai. A Lieûe, le Nord-Touriste orga 
nise à oette oecaafah une grande excursion 
(dont  road   riwraire  : 

Dimanctie la mai. — Départ en chemin de 
fer : de Lilie, à à h. 41 ; de Roubaix, a 6 h. : 
de Tourcoing, à 6 h. 5 du matin. — Arrivée i 
Bruxelles à a h. 10. — Départ de Bruxelles à 
S h. 17. — Arrivée à Liège, à 9 h. 53. 

Pendant cette première tournée, les ex- 
cursionnistes visiteront la ville et assisteront 
aux feus de - La Ligue VéLocipédique Belge ■. 

Lundi 16 mai. — Excursion aux environs de 
Liège. Le soir, a 5 h. 36. retour. Arrivée a 
Bruxelles,   à  7  h.  4. 

Départ de Bruxelles â 8 h. Arrivée à Tour- 
coing à 10 h. 2Ti ; à Roubaix, à 10 h. 45 ; à 
Lille, -a  11  h.  T. 

Le coüf"üu biüet, aller et retour, sera de 8 
francs environ. 

Les inscriptions seront reçues Jusqu'au 5 
mai, dernier délai. 

La Fanfare cycliste du ■ Nord-Touriste », 
qui doit prendre part aux concours de la 
L. V. B.. accompagnera les excursionnistes. 

Un rallie-ballon à rAéro-Club du Nord. 
— Dimanche matin a eu lieu un rallle- 
ballon organisé par PAéro-Glub du Nord. 

Le « Nord » s-'est élevé du square Wl- 
liaux, rue de Caesel, devant une foule 
nombreuse de curieux, emportant comme 
pilote M. Ed. Boulenger, président die 
Î'A. G. N., e tconune pasager M. Dewea- 
din. Le départ s'est effectué dans d'excel- 
lentes conditions, malgré un vent assez 
violent. 

Les automobiles de IOC Dusart, Les- 
ienne, Hannart, Lefebvre, GLLlet, Viviez, 
leyndrickx et Jean Motte se sont imrné- 
liaternerit mis à la poursuite du ballon 
|ui se dirigeait vers Arras. 

Un don aux pauvres. — De Nice, la fa- 
mille Delrue a adressé à la municipalité 
une somme de mille francs pour les pau- 
vres, en mémoire de M. Henri Delrue, 
décédé. 

Vaccinations gratuites. - On nous prie de 
apiieler ifue des seances de vaccinations pu- 
bliques et gratuites auront lieu dams l'ini- 
::ieuble situé place Notre-Dame et rue des Li- 
gnes, du 1er mai au 5 juin, les Jeudi de 4 â 
j heures du soir et les dimanches de 9 heures 
à „11 heures du motiu. La première séanc'- 
aura lieu Le dimaiulie 1er mai. 

La vaccination antivariolique pour Les en- 
fants de 3 rnois à 1 an et la revaccination au 
cours de La il» et de la a« année sont obliga- 
toires. 

Led Mirants ou tuteurs sont tenus d'envoyer 
les onXarits aux séances de vucciiuUiun, d* 
les soumettre à l'opération vac&usjs: et a 
la constat at :on <ie *<■-. résultais au c3CTs des 
séances de révision. Toutefois, Us peuvent s%- 
Ifcrtadrs â leur obligation, comme d'ailleurs, 
toutes tes parsonnos qui y sont assujetties, 
sa déposarut â la mairie, au Bureau d'Hy- 
riéojt, un certificat délivré par un médecin ou 

e leoune, conetataot lu vaccination ou 
'a nvacclnatlou récente de leurs en/ants avac 
bl diiiï- et le résuilat de ces opérations. 

SinfUjiar dénouement d'un* scène d« vlo- 
lanaos. — La scène s'est passée dans l'àprès- 
mad1, à 1 estaminet Hubert Delhoute, n:e Du- 
créme, Â 

Un ouvrier électricien, Robert Prez, 2ft ans, 
rue de Boovinas, 72, y était venu voir une 
Jeune hue, Léonl« carTier. 23 ans, soigiieuse, 
rue du  MouUn.   "* 

Un accident au cirque. — Une jeune 
ftLlc de 15 ans.Mlle Jeanne Vanspeybrouck, 
est tombée, snmedi soir, vers 8 heures, des 
dernières galeries de l'Hippodrome où osi 
installé le cirque, et est venue s'abattre 
sur les bancs nos pourtour», après avoir 
heurté  un lustre qui s'est  tordu. 

Mlle Vunspeybrouck ne porte, comm« 
Ui'ssure apparente, qu'une fracture du 
■ i,7 et diverses contusions. Mais des la- 
siona tntaniaa sont à craindre. 

Après avoir reçu sur place dos soins 
'un docteur, elle a m transportée en vol- 
ire A ■on domicile, rue de Blanchamailie 

nur V«Wavil!«, 10. 

Tentative de suicide dans un hôtel. — 
litnanefae matin, un locataire de l hôtel 
l'Ialy, place de la Gare, M. V... a tenté 
le *e suicider en se tirant une balle d« re- 
.»Iver dans ta late. Il s'est bleaaé ariève- 
icnt, mais sa \i<- a'eai pas en dancrer On 
:arde le pins arrand siienot sur les causes 
e cMte tentative de suicide. 

Ce qua l'on trouve. — L'agent de sûreté 
)eihayc a trouvé un trousseau de clefs 

rue des Lonsu^-Haies. 
— Mlle Alice Malgh^n, me Fourcroy, 

-our Lnuwers. 10, a trouvé, rue Lacroix, 
in Portemonnaie contenant une somme 

d argent. 

Lilll 

ETAT CIVIL DE   ROUBAIX 

CHOCOLAT * THOMAS 
du 1er mai 

Naisaanras. — Herman Vincent, avenue Ju- 
lien-Latfactw.— Ualvina Moruau. rue de Tour- 
nai. — irène Dubu*. rue de« Parvenüs 26 — 
Marie Derioncker, rue Nabuchodonosor. cour 
(»abreau, t. — Simone Lacomte, me de la Ba- 
lance, i.W. — Joseph Dhondt, rue de l'Ouest, 
cour Man ■chai. B. — Georges uekeiaere ruo 
de Crouy. 1J. 

PoMieaiaona. — Georges Duquesne, iardi 
mer. roe SooaatopoL 5K, et Adeline Leciercq, 
epinrneuse, re« de Waaauehal, 58 — Iules 
\erbrtiRghe, blanchisswtr de tefne, rue de la 
Conference, 69 et Marie CaUawaert cabare- 
liàre. rue de la Conférence. R7. — Fortuné 
t'anowafrhaan, peigneur, rue Mignud, /., et 
^farie Devrez, etirageusc. rue Lannes, 6, cour 
' 'iili-innet. 

aaarlaeea. — inouïs Detfosaa, apprateur, rva 
'•-^s foawfta, cour netffrarur«, ^. **J OroJi1^ Ht* 
ni. bambrocheuae. rue Pierre le-Roubalx, MS. 

Richard VanmnUaui, méoanlrion, me w-i- | 
■ymta, 18, ot  Héièi"1  nosMnnets.  UftFarsmde, i 
ne WaaraBt, .V — firnest. \*nrt*ns. chnrret'er, 
>ie  (Pilait.  85. et Sophie  Van  BePin-jen,  tis-   I 
»raiMla, rue Solférino, cour He-nel, 5. 
IVrc-.. — Dttphln Lafenvre. Wf ans, pazi^r, * 

-ne Beaurewaert. 29. — Eomtoie Seivert,  38i» 
■'tis, s. p., me Lafontntne   cour Penel, 
Tean Noé, 12 jours, rue d'Alger, 91. 

TOURCOING 
yiois de Marie   à   la Marlière 

La chapelle do la Marlière, ouverte di- 
laancha & 4 heures 1 1, fut immédiatement 
rvrnplie par de* pèlerins <\\n aimaient en 
prnnd nombre pour li meaae de 5 heures. 

L'aîfluciice fui telle que l>c>A!COiip ne 
purent trouver place dans l'éçWae. Un» 
massa supplanientaire fut céléoré« ù 0 
beurea, 

l/s (aunes filles de la réunion domint- 
rale firent rneendre leurs eharrts pendant 
!a messe de ~t heures. 

A 7 heur"- î ,', le carolc de S.tmt-I-Yan- 
ça i gales, de la paroisse du BacrêV 
Cœur de Roubaix, aucoonifMUJpBé de lu so- 
ciété de giynmasLque du patronage, assis- 
tait à la messe dite par M. l'abbé Berteaux 
M. l'airoé Hèpue céléhia !:i mess« de 8 h. 
et demie, pour la-uvrr- dos entéchismes da 
p^raévérance de !;, paroisse Saint-Martin 
de Roubaix. Professeurs et élèves y assis- 
taient. 

A M heures 1,2, la Jeune Garde d'Her- 
seaux faisait son peiertPitaTQ nnnuel sous 
la  conduit« de  aon dawoui piésiden'i,  M. 
PoUat Ije inapniii nit: drapeau de lu. so- 
ciété fut très admiré. 

Les* chants de la masse furent exécutés 
par un groupe d'amateurs. A l'Evnngile, 
M. le Ouré donna à ces jeunes gens quel- 
ques bons conseils, les féliritant d'avoir à 
leur tête des catholiques convaincu* dont 
les exemples s*mt pour les jeunes le meil- 
leur  enseignement. 

Le dernier ofüce de lu journée fut chanté 
à 7 heures. * 

rie Hcnnion, contre-dame. — August« Lahrur. 
trieur et Pauline Aiitiiooirs, devioeuse. 

Jules Vanhautte, bobineur, rue üamt-Pierre, 
47, et Madeleine Lebrun, doubleu^e,. Idem. — 
Heiuri Cartel, raxtacbeur, i"ue de Cassel, 2, et 
■toits Desiibeure, douhleuôe, rue St-Péiers- 
bourg, 2^3. — Lrnest Boogaens raUacbeur, 
fue t-'leuius, ils, €•! Alice Noll, soigneuse, rue 
A.-Testelin. rue Wicait. — Victor Hombek, 
plombier, rue Jcan-öart. 14, et Ali.xe Deltour, 
don bleu se, rue Turbigoi, 84. — Marcel Pouget, 
eondu'teiir des ponts-et<haussées, rue du 
Sentier, K, et Marie Dehaene, s. p^ rue de 
Tu renne, 4L — Prosper KuAasclüien, peigne- 
ron, rue Fin-de-la-Guerre, ?1 et Alice Bouck- 
som, soigneuse. nsAm« rue, ?09. — Jean Ver- 
haegen, tisserand, rue Solférino -'.1, et Pal- 
myre Rogez, retord et u*. rue Sotiérino, 49. — 
Upl use Lietaec, }ournalier, rue St-Pierre. 3G, 
M Clémenee Montetn, s. p., û Herseaux. — 

! Dortornh. meoleur. rue du Dahomey, 
I , ■ Germaine Dhalluln. gazeuse, rue de Ma- 
con, 14. — L6on \"mide:^ulck. soldat, rue 
(h ■■ . rtoupline. ■«■*, .i Eleonore Ameve. cou* 
tm-ière. rue de i>. oii;i, L*. - ThéootaD« Be*ir- 
rler. tadleur d'hn>iits. nie Deregneaucourt, 20, 
et Znlrnn Le^-onlr. rrrénagéTé, rue du Point 
Central.   ?0    —   Déni«;   DelheTffhe.   homme   d< 
netoe, nie du VfroloK W6. ft Léonfe Lepoutre, 
ro*,.r-tpU^e. r\ir> de Ro-'vinas, 117. — JUIM 

Rnnte. maçon, a Wntr^los. ei Itffideleine M^JI 
li»»*. snr<rnru-e. rue de Pourcogne — Edouard 
Mn«wini. mnirï»*infer, rue de VF.ifn^.te. 71 
ci nemnalr« Cstrv s»rvanfe. nt" du Mn». RL 

nw-^c — r**Mtir-mn->i l/»nis. W ;inç. enfetierr 
rue   \r-h'"e-Tr»-v r--.    n- ■n.-pi   Arthur. 3t 
•ms. trenr. houlm-nrfl Gambetta, 307. 

-JVW-O wv— 

ROYAT - AUVERGNE 
On »ait quel fut le magnifkrue résultat de 

la saison dernière à ROYAT, dont la re- 
nommée grandit chaque année avec le suc- 
cès de ses cures par ses admirables bains 
carbo-gazeux naturels, qui sont uniques 
au monde et qui constituent le traitement 
héroïcfvç des rhumatisants, goutteux, ar- 
tério-scléreux, cardiaques. 

De plus ragrérnenl d'un séjour à 
ROYAT se rehausse de toutes les commo- 
dités dont se plait à être parée une vie 
luxueufo. 

Lee hôtels où la foule des baigneurs ont 
la coutume de descendre leur offrent tout 
le oonfortahle désirable, et les plus diffici- 
les, semble-t-il, n'avaient rien à souhsit^r. 

Lft COMPAGNIE FERMIERE DE L'ETA- 
BLISSEMENT THERMAL DE ROYAT a 
pourtant décMé de faire pour eux mieux 
encore, de faire plu« encore pour le bien- 
être de ses hôtes. EUe vient de décider la 
construction d'un hôtel splendide qui s'élè- 
vera ;'■„ proximité des THERMES afin de 
"andre plus efficace que lasnaJj la cure des 
•naïades. Ce sera le « THERMAL-PALACE » 
et il n'est pns besoin d" tl:re avec quel aota 
il sera aménaaré. Bénéficiant de tontes 1^ 
expéiier^es acquises, il réalisera le maxi- 
mum du confort moderne : appartements 
vAstes. aérés, somiptueusement meublés, 
distribution irénérale d'eau, de chaleur et 
-le lumière. Son exploitation commencer) 
<m lflll et l'on peut affirmer qu'il cont.ri- 
Suara poor une prand« part à la proapérUé 
-"e ROYAT, qu'il ajoutera encore à sa spJen- 

A cet effet \" Conaafj d'Admini^tr!>f.ion 
U U rnupACVIF. FU-PMTRFE DF. T'ETA- 
'»T.I^SEMENT THERMAL DE ROY^T n 
'♦é autorisé ^>a.r l'AssemWée eéném'e des 
'nf.Loninttire'ï à émettre une série d'Obüga- 
lou livuolhéc'iires. 
I.a notice et prospectus d'émission sont 

^n-vovees- eratuiteinent à tenu» personne 
nil en fera l;i denian-'e ;i t'Administr^ + ion 

■le la O Feenvlère d* rFt-ahli='W^e.1t Tner- 
mai  de ROYAT,  a Royat  (Puy-de-Dôme;. 

Chronique Sportive. — Course Tourcolng- 
Déthune et grande course pédestre Tounoing 
Lille (8 mai 1310> — Ces deux <ourses pro- 
mettent dès à present d'avoir un prand suc- 
cès. Déjà 100 coureurs -■■ sont fnit Inscrira 
pour ces courses; !a commission prévient les 
coureur-- crue le délai d'inscription e^t fixe 
■n samedi 7 mai, a minuit. 

Course cycîiste, dr «fr d'inscription 2 fr. 
non raoïboursaàues; course pédestre, droit 
td,:n!*?riptlou 0,75 non rembcursables Ins- 
cription Chef J.-B. Dereu, rue s-t-Jacques. 71. 
ù TuurrotPR. 

— Btctlon Tourquenncti^e de mouvements 
d'ens«mb!e rue si Jacques, 71. — Mardi ^ 
mai, à 7 h. 12 du soir, réunion au local. Dé- 
rision à prendre pour le concours de Bruxel- 
les et remise dés brassurds pour les contrô- 
leurs. 

— Course pédestre Tourcoing-Lille du 8 
mal. — lyes coptrô'enrs sont priés do se troa- 
ver nw St-Jaoqueft, 71 le mardi 3 mai, à 7 h. 
et demie très précises du s'jir. Remise des 
brassards. 

— Club Aérostattqve Trurqupnnols — Lundi 
2 mal. run Ion ch«7. M. Cndrnn, Cir^nd Placp. 
a ToaroolDjr, à Th. 1/2 du soir. Présence In- 
disrwnftAfde. 

Population étrangère. — Mouvement de la 
popiüaiion pendant la semaine du 2t nu 30 
«Vrfl. — Arrivées : 8 h'mmie^. 5 femmes, 5 
enlanu. — Dépans : S hommes, T femme/. 9 
enfants. 

Les accidents. — M.  Desrumeaux, M ana, 
homme de peine, rue des Ursuli nés. plaies 
contuses de la jflmbe droite en culbutant un 
tombereau. Docteur Detossez; repos de 1« 
jours. 

— César Rîtz. li ans. apprenti confiseur, 
rue de la Fonderie, bru'up's de la iambe 
gauche par de l'eau bouillante. Docteur Beul- 
que; 15 iours de rents. 

— M. Henri Hose, homme de peine, quai de 
Calais, éVt tombé d'un vapon se faisant une 
entorse de t'épaule gauche. Docteur Dupré; 
15 jours de repos. 

Une chute. — f'n vieux mendiant. Emile 
Barbton. sans domicile fixe, n fait une chute 
rue de la c.ndx n.Mi»r ii a'eel btaasés «rfava- 
ment à l'o?il gauciip. Vitrés qnelaue< soin=i de 
M.  le  docwur  I>fo-?sez   il a  été transporté  à 
l'hôpital. 

Un vol de charbon — Trois sacs de char- 
bon ont e^"oeroDés dans la cour de la gare 
des Francs, au préjudice de M. Henri Cat- 
teau, négociant et tabanrtier, rue d<- Parts, 
itT. M. Bronx, commissaire do police fait une 
enquête. 

HALLUIN 
I La fête du quartier de l'Abattoir a obtenu 
, un prami succès. Les promeneurs ont afflué 
| nombreux. A 3 heure-, e* demie, rue de Le 
t Paix a eu lieu le rassemblement des sociétés 
I qu: ont parcouru le^ principals« rues. 
] D^s cînn neures du' soir, les sapeurvpom- 
: ->inrs ont exercé leur adresse au tir a la ci* 
:   -'e. 

Las sociétés chorn'c^ et musicales se sonî 
ée*alefn«ni   fait   entenÛre   et   pertoot   ont ëU 
trefi  app^udies 

Afljjourd'hji,    lundi,    continuation ~tte    as 
fête. 

La frarde — Samedi coir. les préposés des" 
douanes Henri Turck et Guetnv« Loreau,. à ls 
. Croisée des Pr^s -. au Mont, ont attaqua 
ITIIS ndîvl us portcir-'- d'' baTIOts fontenanl 
de la Fraude ï.'in <'■■ ces derntara, Rmile Go> 
m*51. 2:1 rns, de Bonneix, a été arrête. 

Las trois fraudeurs avalent ab-indonnl" 
leirrs cherrez W.t r/i kilos de caré vert d'urU 
valeur de MO fnnes. 

HALLTIN. — Du 30 avril. — Naissances. -• 
r^-no Franco*», rue Hanfe. — Muttemai 
Pi..x*re. Nojr-^'fpoo. 

rwreaa. ■+- OtaaasjH Horte«*, lü ans, ro 
Fra-sez. 

—w\cvtv— 

Mécontent  de  n'avoir pas été bum  BK«. Il I M.   Van den   Hende,  admirablement 
brisa  la vitrine et les verres et frappa la ca- 
baretièi-e. 

N.ituretk-ment peu satisfait, M. Hubert De- 
Ihoote, terrassa B>.4>ert Prez et lui ajrrrfnistra. 
une votée, un neu rade peut-être, mais qui 
pamtssait méritée. 

Mis au courant des faits,  M. Pag-es. mml 
niLs-iiire d*- police, dressa pr«jces-verbal à l'oti- 
rrsrr élactriclen M ainsi, ee a quoi on s'at- 
landalt moin*«, au cabareUer. 

CROIX 
Une soirée récréative au Cercle Léon  XIII. 

— La Section dramatique du Pntiouage Samt 
Purr*- donnai! dlmancn« -"ir une grande re- 
présentation artistique à laquelle assistait un 
nombreux public, sous la présidence de M. 
l'abbé Decierck. curé. Après l'ouverture fait 
par la Chorale Léon XHI par le chnror « Les 
Martyrs aux Arènes •. le rideau s'est levé su- 
it1 prämier acte du « Courrier de Lyon ». I>s 
r> actes et lea B i-a.bl.eaux se sont succédé de- 
vant le public attentif qui a fa:t fête aux in 
tr&rprétcs .- ■ I>>M |*ruparés par llnfatigable 
M. Van den Hende. admirablement mcoud4 
par M, J. Faes. 

L s   iittenii.des  ont été remplis  par  plu- 
sieurs artiste;, de renom. 

Ce soir, à ~ heures, deuxième représenta« 
tion. 

En   prenant   le   n   Wincarnis   i 
faibles   deviennent torts 

ETAT-CIVIL   DE   TOURCOING 
du 1er mai 

Naissance. — Botse Andrée, rue -Saint-Jac- 
ques, 37. 

Publications de mariage. — Julien Mat- 
ton, menuisier, rue Laroitieioucauld, 41 et 
Romaine Dev\t-. doubjeuse, rue Gambetta, 
106. — Paul Piat, journalier, rue Mirabeau, 
U et CîemeiiLC Vanhoenacnare, ^rjoiibleuse, 
rue de Uand, W77. — Désiré Deswazeêre. rat- 
tacheur. Tue Houchard, ^1 et Hélena Amaek, 
visiteuse ,rue de Comines. — Gaston Noël. 
raUacbeur, rue A-Teswlin, cour Wicart et 
Germain« Boogaens. soijrneuse. rue Fleurus. 
2t«. — Louis Delehouzé, tisserand, nie des 
Bonnets, 95 «t oophie Paco, journalière, rue 
Girondins S3. — Donat lviberghe, rattacbeur, 
nie ««■ Bots, il» si Germaine Lotte, ratta- 
cheu>e, rue Montaigne, 36. — Marcel Panayo- 
u, emptové, rue du Tilleul et Antoinette Vien- 
ne, piqûrière, rue de Tourna', 18 — Ferdinand 
Ctôet,  rattacbeur,  rue  Lit  Fontaine,  u et Al- 
bertine I.efèx-^«1   bobineuse-,  iu«   \«,, %,iml<s,    
Georges Levecque, chauffeur, rire Larepede 
3-i et Tardas DUDtweth, soigneuse, rue Laaev 
péde. Aï. — Feinand Lefebvre, chaudror-nier 
rie äajin-Pain, ltu et l^onore Baudewyu' 
soigneuse, rue du Bois,   ',s 

Paul  Deltête, cordier, rue de  la  Pra   :e et 
I>-oiiie Beuaers. marchand?,  rue de Lille.   
Paul Deîa.risrue, rentreur, rue amelan 9 « 
Georsinea Bogaert, douhleuse, rue d'Armen- 
tien«, M, — Maurice Lieta T, rartacheur rue 
Duguay-Trouin, ut v Germain« fattoire' en- 
rals^use. vu<' d*. calais, vt:. — Adolphe' ]).>-■ 
lanuoy, peigueur, nw du Pont-de-NeuvlUe 96 
n Mae-ie PoUei, ménagère, m. rue — Emile 
K'ndt. soldat et Clemen'-*» c-hiei i-ii!«înière 
— André Hoste, untlsréer et Maria Fostre s' 
p. - Irkhnand Ghs.ysse«s, domestique et Va- 
lentine Vaudenatieele, cuisinière — Rmiu 
Morelle, journalier« Eveline N'evelana. lour 
naher- — Louis Gv-hre*rs, ratmrlienr et Pin 
re £Mnets, doubseuse. - Henri Medavaia« 
wnlNiiU-ur et  suzamie  Masseiier   soimicii«« 

Mariaava. - Julea Cbpmbaau, cocher et Ma 

RfiVCO- — Publications de manure. - 
Alois Drnrcbers, monteiir de résines et En 
dbxie l/>vem?le =w>irneu^. — Chai1*«« Vans 
te*>nkis*e émmjche'enr et Prudeno? F.ngefi 
|je**r. ratu»cJ>*Hise â Menin. — André Hostel 
TiAtissier à To-urcokig et M*ria Fastre. serf 
nrefes-sion. — Charles v";un, domestique « 
(.'"■'naine F*0'in, dévideuee. — jeaTi-Ttaptlsti 
HeiieiTi. i-hnrrvTie-" » Bendue^ et Auréîïe Van 
derasi»ni!'e m^'ttasrèr*. — Alnhrn1* TVr,(,iiw 
ntaur à 1*»1 -"eî et Virpriprrte Drnoert, flîeu 
se, — A'nVnrîe Serrnc tisserand et Ausrusti 
V'wiaineffHie.   bobineuse. 

Daoaa, — Ado'nhe ^r-mmiie, 57 ans. domes 
tique,  rue  du BiTJemont. 

.EPECHES 
DE LA NUIT 

la Soirée du lr Mai à Paris 
UN   INCISENT 

Pari*. — Dimanche scir, à 10 h. 45, ui 
escadron de cuirassiers, sortant de la es 
serne du^ Cha:euii-d'F..u. pour r^asjn« 
son cantonnement, panait boulevard di 
Temiple, lorsqu'un iiuJi\tdu se mit à. crieri 
■ A bas l'armée : » 

Les passant*:, indignés, voulurent l'ar- 
rêter, mais il se réfugia dans un caié. La 
foule cerna aussiiû; rétablissement pou 
saisir le  malenconteüx   manifestant. 

Un consommateur ■ îm apgirérhendé pu 
des agents. Conduit au poète, il fut relâché 
peu anrès, car on n'a pas pu Drouver qu'il 
était  l'auteur des crLs séditieux. 

— La journée a été très canne en pro 
vrnee. Pataud, qui devait venir à Arras 
est resté chez lui. 

Manifestations à lrèlazé 

Angers. — IA: Conseil mujâcipal avail 
décidé en novembre dernier de profiter du 
1er saaj pour rtifchapriirr la place de t'ËanVs 
se et la  nommer pace  Ferrer. 

Dimanche, à une heure, un grand mon 
tir-g-,   orfrun:.^'    ^JJ-.^    de   in.   Ji»i.iocnaieriq 
par la municipalité socialiste, avait liei 
avec le concours de la C. G. T. Six milh 
paraosisea y  aaaaaeaien>L 

Les Angevins étaient venus en grans' 
nombre, ites discours extrêmement vio 
lente ont été prononcée. On a aocJami 
l'internationale ouvrière et I'organwatioE 
prolétarienne pemieiUint de combattre li 
vieux résrkne cap-italiste .( boursreois et clé 
sical ». 

Apïès La reunion, les manifestants ror 
maru corteeje, se sont rendus devant Vè 
glise. 

L'hrscrlntion : .« Ferrer, victime des Je 
suites N lut cloué« sur la porte de l'anciei 
presbytère et de nouveaux discours furem 
prononcés. 

A 7 bjturca, les manifestants furent ro 
duits au calme par des gendarmes, un ré 
Riment d'infanterie, (tes idrugons et du 
génie venus  (TAsjrfcra, 

i abandonner un palais, et pourquoi ? 
Le propriétaire est revenu, nous lui 

ne une année.« 
Cet* vrai I 
Une année de loyer, cela fait soixante 
-s ! 
tailleur de pierres se pressa le front 

ux mains. 
Rien rien ! dit-il, nous avons tout 
u, tout mis en gage ; mon salaire ne 
t pas pour notre n-nurriture. et si les 
mes flétris au militu d«aflju**tl j<- tra- 
e ne «se «wamaieat pa» quelquefuis 
»eu de leur ration, je ne sais pat, li- 
.-e que toi et nos enfanta vous de'.'-én- 

s pauvres petits tendirent vers Te pe- 
urs mains enfantines et balbutièrent : 
win ! 
Tnzok tira un pain, le coupa en trois 
"■s égales  : un« pour  eux, dit-il,  une 

toi... 
s enfants   avaient à  peine   fini  cette 
insuffisante qu'ils répétèrent : 
Du pain I 
mère içur donna la sienne, les berça 

son creur. les endormit et demeura 
Ue aupTr» de Penrzek qui n'avait point 
hé à sa part d'aliments 
.rtageons. Tina, lui dit-il... le jour de 
fiançailles, tu te souviens q*c tu me 
entas le pain et le vin emblèmes de 
■ndance du ménage... c'était à moi 
retenir ce bi»n-ètre, et je n'ai pas pu... 

a compté mes efforts sans doute, il 
pourquoi Je succombe a la peine... 
lis, revenant à la terrible nouvelle an- 
;ée par sa femme : 
Et maintenant il nous faut rartlr ! 

ir 1 répétait-il ; où te conduiral-je, toi 

et eux ?... tu as la fièvre, Tinu..., tu peux 
à peine te i>outen:r, où cu»cheruns-rious no- 
tre dénOrnent ? 

— Dieu le sait, répondit-eJle. 
I-a pauvre jeune f**inuie grelottait ; elle 

ramena sur elle une vieille voile trouée, 
en couvrit ses pauvres petits, tandis ara« 
l'ouvrier, t'sjaeeyanrl ;t:i pied du gr;iJ>at de 
su. fiMurne, prenait as« piesifl |*racél daM 
ses mains passr les réchauffer. 

La nuit ■ écoula ainsi, une nuit qui leur 
sembla S:ULS fin. Lorsque le Jour parut, 
pamaek M retadit au ehunUar et expôaa ->i 
position au coutre-Tuaitie : 

— C'est fâcheux î très fâcheux I lui dit 
celui-ci, mais je n'y peux rien. 

A huit heures les forçats arrivèrent ; 
Pemzek travaillait avec une ardeur ma- 
chinale. Le pic retombait lourdement sur 
le granit. la pmmè* 4f r^asjasjM était loin. 
f.'ne voix le rappela à lui-môme ; cette voix 
mélancolique disait : 

Rendez-moi nia   bruyire 
Et mon clocher à Jour I 

— Loïc ' dit l'ouvrier, comme s'il cut pro- 
nonce le nom d'un frère, t'n insiant après, 
le soldat de Snint-Pol serrait la main du 
manœuvre. Le forçat passa sur le bloc de 
pierre une poignée de gros sous et de pe- 
tites pièces b: inch os : 

— Voilà pour les petits, dit-il. 
Pemzek  voulut  repo.isser   targest 
— Eat-ce Mf mépris ? demanda Loïc, 

Pal BfWtaat vient AM militaires à qui j'ai 
raconté vos malheurs !.. Vous p'tuvez ac- 
cepter... ; d'alHeurs. plus celui qui d^nne 
est pauvre et maheureux, plu« noble et 
plus grande est s^n aumône. Je sais biea 

3u'un homme, un ouvrier ne reçoit point 
e secours tant qu'il puHsède de bons bras 

et des outils ; mais Tina et vos enfants 
endurent de.- privation« que vous n'avez 
pa.s le droit de [#*olon<,'«r... 

-- Loïc, répondit Pemzek, je ne refuee 
p. s par fierté, et mon cœur vous remer- 
cie... ; eaaji la ausausa« dont voua vau« pri- 
\e/. \u'is c t vol rénéreux cunipaginiiis, 
vous pnlève pour kingtamp« des adouciflae- 
inents a urégtin« du bagne, et ne suffirait 
paa |Mnir nuns sauves*. 

i ..iinl.i'ii vo.ii faut-Q ? 
— Soixante francs pour payer le loyer, 

faute de quoi nous sommes mis dan» la 
rue. 

— Soixante frajtcs, répéta le militaire... 
taota, Pemzek, j'ai mon idée... Acceptez 
toujours cat argent, c est du pain en at- 
tendant mieux : quant à votre propriétai- 
re, faites-le patienter huit jours, et tout 
ira   bien. 

Le tailleur de pterras es«ava de faire 
quelque« objections, mate Loïc ne voulut 
rien attendre, et après avoir promis à son 
ami de venir plus efficacement a son sc- 
coui-s. il le quüta le soir le cœur moin» 
tritt«, en soruraant qu'il venait de nn-ttre 
un peu de baume sur les blessures os ce 
ciiüir malade. 

Loïc rentra au bagne, soucieux et pen- 
sif, u uccunait un banc qu'entouraient 
ce i\ rji lueiques autres militaires : avant 
0> sei,d'-rmir. le conscril de Snint-Pnl les 
raasembln pour leur demande« : 

— Cc'ui nui voit souffrir un homme, pè- 
re de quatre enfant-, et  qui,  au prix de 

I trois année« de liberté, ■oiilaajs, eat dé'res- 
f se, rachète-t-il ainsi la faute unique qu'il 

a commise ; se cmnluit-il en bon pays, en 
bon frère, en bon chrétien, en vrai Breton? 

— Oui, i-époridirent les soldats cuiula-in- 
nés ; la cfltieagn« de tout huinme, est : 
Aune t"ii   prochain comme  toi-même. 

— Plus que toi-même, ajouta derrière 
eux une voix grave. 

C'était l'abba PaaeaJ sal traversait l'im- 
nieiis,' aaJte ei donnai: le bonsuii- aux pri- 
mante rs. 

Lsic s« plissa sous sa couvaHure, I« 
bruit de ses tmt ne I« Il métue pas fris- 
sonner, 11 ■_- panaé*! généreuse mirljjuuauit 
son an i*-. 

Au loin, sur le port, le biniou de Ten- 
naêc jouait à la grantle joie des matelots 
rJstfftAfttJ goz, au son duquel les mains 
s'iuiissLi'ni p.,,i)r jit iirandole, et dont tel 
pieds léger« suivaient la mesure, en dan- 
sant les joyeux bas«, 

— Tnte.ana de plus sans |«g revoir ! 
trois ans île plus Ici : mate la voix dt- Pab- 
bé Paacad est la voix de Dieu '; quand mon 
mur hésitait en face du dévouement, il 
m'a dit : H Aime ton prochain plus que 
toi-même ; Monsieur Allan, notre recteur, 
m'aurait tenu   te   même langage.   Ah   ! ma 
chère Marianic, pauvre iw'tite sœur bian- 
cl .'ope   tes   pi ianevères   des  bote,   et 
voua, Gilt, si naodeate et al saaje, et DSOVJ 

l*ère, et ma mère K vous  tous qui nui- 
mi'-/,   n-'ore   su   ;,ns d'ftttentS   ! 

Mais Loïc le oh »r*t i ■• ■ i : it. sou ten J J.T 

tin< gr ind« pan •>'■■. il repose aussi pntel- 
hlernen* sur son banc que «'il se fût en- 
dormi dans an court il en tleuts, a l'ombre 
des grands poenmiara. 
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LE il AL DU PAYS 

Loïc n? chantait plu«, posté devant le 
tailleur de pierres, il gardait un morne si- 
lence ; ses mains m-i wus... abandonnaienl 
l'outil de manœuvre ; Pemzek aten aper- 
çut. 

Lompaarion ! lui dit-il, tu me each«« ta 
petn« : BUhv-je indign«' de ta confiance '.' 

S"«n ! ré| n. ,i • br pu-an m  t« b**ldat. 
- u.nré-un i  i,-u  cœur, aiurs et,  liane 

comme   un   Ureton,  dte-môi  ce que tu   re 
tournes dans ta pensée ? 

— Jamais, Pemzek, ne me demande pas 
ftaa choses bnpossiblea ; je voudrais me 
cacher  mes   idées   a   moi-même. 

— Tu avoues que tu en as ? 
— Mui ! tu t« trompes, ami ; c'est la 

rené qui me tombe sur le cœur, lea fers 
qui me bleséent les pieds, voilà tout 1 

— Ce n'est pas cela, pays ! 
La pile et trisb" ligure d'- Loïc se cou- 

vrit de rougeur, ses veux bleus s«; voilè- 
rent ; il secoua la têt-- pnr un mouvement 
qui   lui   étaN    habituel   autrefois, au 
moyen duquel i! renvoyait en arriéra aes 
longs cheveu« blonds ; *es le\T«e reniuè- 
rent et * r mains laissèa-ent teanhar son 
outil. Enfin R éclata : 

— LU bien non ! Pamxek, je mens ; je 
vdudruia me tromper moi-anésn« : députa 
trois jours NI-T mnl me reprend... l'n mal 
sans nom, tsa «éalr fou, un bceotri nui me 
tue... Le biniou du sonneur, l'ae-tu enten- 
du hier, pendant la nuit ? Ce binirni me 
parlait de ma Bretagne ni chère, de mon 
église   de   Sunt-Pol,  at du  cimetière  du 

yilla-e.. Il BM répé ait les chansons dt 
la fiterte, les cantique« de Noël, le» ,onri 
de« pesmrrés, les guez des nHindianta. I! 
me transp<.ru-ut auprès du brr de roei 
s-eutN et du rouet de ma mère II m'ap- 
portait une bonfTée du vent träte qui courl 
sur la lande, t i.it parfume de l'odeur du 
Mes noir« et du parfum ûcr»- des sauf- 
s..'•■-..   JérnubUs : c'était la rhsn—i« de la 

'1|'; 'ri r^Lppu'  ''*   ''-' '»*■ ** Breton» d« 1  }- ■■■' "ret-iarii ■   Mon (  ,-ur baitaôt dans 
'.V:: :;: lnr '•, '. * •<-■■■■ s Iû-D« da^iS 

V, "ti " " ""'-;:'■ V1"^' I« '»aies de pru- 
neM^rs ou a l'ombre des vieux chênes 
L était sans doute Tennaee. lP vieuTxen 
naéc si populaire daim le Léonais le M5- 

bihan et le pays de Trépider, et lorsqu'il a 
ramené «r son binin.ii'han ini-goï ;jemt 
-ms semi conrroe aUiré par une fôroe ™ 

îrahî? SU ^ te l"^ f^ira par rn'en- 

■ inre Pen^k. je put, te le dire, a toi 
qui «loi« me comprendre : cet ar m*a 
rendu mse^sé la première fois que, soi- 
dat, je L-mexadis. e désertai mon Mste 
«t mamterwnt que. prtsnnnter, il arrrVe à 
mm, rrretle, je r.(-.Ve la liberté, les boiTie, 
roches tremblante^ er je m« d» : 'Unî 
Mme. un ami une Iwure de hardiesse et e 
»«rata sauvé ! fA suivr| ^ 

CHoronT n'imiipqnu 
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